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1.ET·'TRES 'D'U·N M.E'Lû· MANE idées que j'entends examiner Ille s,oJ?tpas indignes de votre attentIOn. Amsl

Au cours de 'reche;ches pèr.son;1ellJs, nous puissé-je ne pas Inériter votre blâm,e.
a·vons for'tuitetnent mis la main sur Û1W liasCle Vous.aimez ,la musi.que, je n'en-doute
de lettres, ou i)[utôt ,de 'brouillons de r~ttre,;.. paS, vàu~ '.l'a-imezpour toutes les sugges­
Mis 'en' goQt par }a lecture de quel,q';J·espas: '-tions qu'élie vous,'propose, pour toutes
~ages, .nous- avons'po~'~sé ,not.re cunosüé a ,les' émotions, que vous en ·tirez- ; vous
l'ensemb:l'e du manuscnt,. ~t.JU! aVûns tr-ouvé ,j',aimez ':;l.vec forcé, ferveur et fidélité.
asséz d:intérêt pOlIr justifier la publication de Et ,cella est très bien ainsi. Car vous de-certaines. ,de ses pages. L'auteur e'$t, à n'en. .
pas ,douter, un amateur avi-<le de / seil,sations mand'ez à la magie ,des sons unesomi.')1e
d'art. Attiré par la complexité des problèmes de joie' in~éri·eure et de fines sens3:ti6ns
de 'l'a.ctiVité artistjque, il a il-oté à .J'intention qu"~ucun discours ne sauraIt gro,sihr. Je
de .correspongants réels ou imaginaires ses ré- rite m'étonne plus a,loT's du dédalll dans
flexion:s 'et ses rem.arques. Nous avons beau- .1equel 'vous tenez toute glose àjoutée'à
ooüp de ra1sonl' de ,croire que ces'brouil1ons' votre plaisir esthébque. TolItefois VOllS
detnettrèrent :l'un,ique état d 'une p~ll'sée ,fervem- n'êtes 'Il,as éloigné.e de ,croire qu'il ne dé-
ment vdéaliste qui sut- s'exprimer ,avec un cer- plaît pas Il certaines. personnes de ,fixer
tain agrément, parfois àvec une adresse déli· . 'tçatement ir6nique~ C€Spages semblent avoir 'leùr opinion. sur ,celle ,d'.autrUlIPoure .re

été réalisées hâtivement ; leur écriture ,est irré- bien sûres de garder dans la .conversa­gulière et c!ifficilem:ent 1i'\'ible ; de nombr,eux . tion le ton de 1'adualité ,l~'piIus . a~oè'P-
passages ont été raturés. En q~elques endr:oit:;, table ,avec celui du g01)t lé p'Ius é-èlaii'é.
nous avons tràuvé uDe .signature et ce ·nom : Oui, - et je npte ce détail sur votre té-
MAC 'ELLY qui ne nous apprend rien sur la moignage_":"" 'que ferai,t sans quelques
personna<lité ,de ;j'épistolier; mais que nous sup- préjugés et lieux ,communs le rilQndain
'Posons être un pseudonyme. raisonnable imbu du désir de se Ulon-
- Nous ,osons espérer 'que nos lecteurs trou- trer eX1ceHen't juge' eil 'toute cause,et
veront -quelque profit· à parcourir ces 1ettres connaisseur averti .en toute matièr,e ?dont il'origine" si nous, nous reportons à cer-
taines ICÎtations àu allusio)1:s, remonte à une . Plus 'la vie m'initie aux vérités de l'ex-
époque5;:en pe,::,éloignée de 'la "ôtre, périence, p1us je découvre' le J)}ensoftge

1 des altitudes. Art et ,Musiqu,e ! utile et
commode prétexte de,conver"àtion au

A UNE AMIE DE LA MUSIQUE fond des petits cerdes où ,l'on ja:-;esans
Ne croyez pas, ,chère Iris, que je aménité et paDfois avec, ennui. Cal' vous

veuilile par eette épître inquiéter votr.e n'ignoriez pas que la musklu,e m· s'en-
,charmante sérénité.' En vous entrete- tend pa,s sans ,ces deux fadeurs . l'in-
nant. d;un sujet 'que ni vous ni moi ne terprète d'une -part, l'auditeur d'autre
ê,ongeons à épuiser, j'ai cru répondre part, donc$ans une portion d'hucnanité
simplement à une inélination, peut-Mre 'pourvue de 'quaJités et de défauts, c~'im-
imparfaitément soupçonnée _par moi-Iùê- pulsions. et de, mani,es, d'habitudes et
me, de votre âme si ,prompte à s,e lais- de -préjugés. Et Je 'Pis est que ,cette por-
sel' toucher par ,l'attrait du Beau. tion-là supprime l'autre, celle qui. sait
. Mais vous raillerez sans -doute ee des- être sincère, personnelle, spontanéè. .

sein. Les meilleures intentions ont de Quand 'l'artiste eXJprime 10ya,lément sa
. si'grandes ,chances d'être méconnues! pensée et 'qu'i] interprète aVee fidélité
Cependant permettez-moi de vous assu- et ~elon Il'esprit .du !'r!~îtr'(J'dQIlt H ,s'ms-1
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.20, Avenuedll l'Op~ra -'- .PARIS (1er).
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,Manut~n{ion: 12,pl.d'Anvers(IXe)TRUD.14·04
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~ -" Directeur: GABRIELBENDER = =
, Secrétaires de rédaction: DAVID et ROUSSEAU

Ad~i~istrateur : )ANNEL. Conce~ts : BAUDRY

Le Dhecteur.'et ses collaborateurs reçoivent, 20. Av .

. d~ l'Opéra : LU1!.d+ Mardi, Vendredi de 3 à 5 h.
"., ."LeGuide"~offre à ses Abonnés ,des billets

. de ~oncerts et de tnéâtres/50o/"derédyctioll)
'd~s primes ~t l' ALBUM MÙSIC~L
. Au "GUIDErBILLETS", 20, Av. de. l'Opéra,

. billets numérot.és pour tom les Copcerts.

l, 'Aucu~e majoration. Aucun~ec0n;'mi~sion.<



L 'abonid<!nce de~ matières n{Jus o1;>lige à
remettre au pr-Dchain NP. les AFticles de .L~luent
Ceilliel' et' de G, Bender et M. Rousseau.
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pi:r~ j qUë.l}q, 'çI,'up ~u.trïi ~6t~lJ§ iI!~re. ,;si d!iiérents 'par les facui,lés d}~motîQtl
,tire ;d'une mamfesta-hon el art n:cun. .el d.e~p;u~~IO:P; qUl!.§ 'PQ~seÀellt '1 ; .

forté 'par un. cantact el ,!,â;m~ rempli~ Dé-cau.vrir sur les traces de la beauté
d'aHégress~, ·q\le m'imp.arte t04te annar la sÜ';'!lveralnetë du Bien, la droiture' de
lalian ins'çrite en marge Q.@ mor. sentI: la l,Jen,sée, ,Iv ferve\lr inspirée de

, menl p~tsçlI),ntJ!, J'élais vt}I),q pglJf g,u~ J'Amau,r, insl&ll.i,::r en ll10US,Je règne d'\l'
d'harrri~m!~uses çjalI'lèl'es !us§~nt" au, ,ne spiritualité 'plus élendue et 'plus prQ-

.verres ,sur man âlI).,e, paul' que s êpa, fan de, n'est-.ye pai? ll1Qus b,a,usser vers
;nouisserÜ les ,fleuri? r.ares iQre~es, pau),' des sammet;; de vérité et de perlectlOn '/
'ma ~lleC'lian, Faut,il retro1J,vey encar~ ~ La Be,auté esl Qne justi.ce supérieu-
ici, alors ",que j'e 'le§! §êl1tali? Sl. lom, l~ ,re D a dit Flaubert. Il faut aimer la JUS­
sau·ci de§ ?mQlan,ces, me!>qmijes ~~. de(§ 'lice; il faut atm,er la' beauté el craire
petilesses ~yeugles. . " _- . / "'; ;que par--l'une et par J'autre un peu de,

La l\lllsiq1Je,'p.'ei:jt-ce 'p,às ce P\nd~ :bOnle Ipeut encore rayanner SUI' le man­
my,slér:i:t~ux q~l rév-tlille erinplfs etq:qn$ fdfL Sinaus .::tvaills le déSir d'être jus­
nqtre ",puv·en)r des iposslbll~le" de· JOIÇ ,tes,- paurquOl refuserlOns-nou,s aux œu~
'et de sQu.Hr:mce ; )l'est-ce pas;.eHe .quJ 'vr,es Delies, émanation du principe éter­
nourrit et jôlIlime d'Iln grand' des\r YlVa, 11l:l1,du .principe divin,. le.soirl Çle nous
ce l'essor :çJ.'un,e volonté. tendue ver(l 'dépoui.ller de nas ridic,ul,~s •.. de nous
·l'i.déal'! Q@nl ,~ mOl qui l'admets il change!' dans la répulsion dù mé.diocre
-l'égal d'up plaisir supérieur ~alt pour tlt ,gl), y\!Ig:air~ ~ pour ne pao;, [llauos lr01n-
p;l'a~cOllIpalfJ:l,er d?ns L<lUSle" mome~ts. ,'per, rede:v~noils. siJ?'plys ). '\l'bilOns. j,es
çie, !ejosten.-ce? Je ,lm ~E)ma,nd~ avec ~ e· cQmplicatwl}S, liv. d\lSlr cappcIeUx el I~s
ql!lhb:re de mes f.acul Les mte<Hectuelles eXlg!'lnceS a 'un esp:rIt ralf~né Immode-
·el sensibles ·le serVl,ce mcomparable de rémeI\L Et t"mdis 'que j'écris Iceci, je re-
,ç,~g,ag~r el d'exitlter' le meIlleur dE) Ja trouve-dans ma mémoire .ceslambeaux

, vi,t}. , ' . , ' 'de phrases d 'un aule~r qut: vous ~on-,
M,e tromp,e'Je ·en affirmant qu~ la naisse~ bien, Gérard d'HouvIlle : 11 faut

,Peaulé• ~uslç!!le -e~Iste par eJ,!e-me~e, apporter icI tout spectacle des yeux fraIS
g.':;tpQ:vd, i;}tll,ar ~'usage qy~ nOus eIlf,:;tl- et une âme ingénue ou bien a.lOI'!'i ;t'Elsler
sOn,s @sulte. l/:;tJ;l1e (I1l1 v!t)r~ musIC{rle- -chez soi. 11 faut, ô ban publIC, redeve-

-ffieIll esl ·e:c!11r{l,în~e'dillli' h~ mOllvement rJ,\;r eJ:lf:an~ ,pour mieux laisser la sensa-
de g~1avüatlQJ:l (Hl! etlll'ame les ,~o!1des ; liop. 'e~ ,J'impressian vei1ir à toi, ?ans le~

. ~11e,'eêt li'IJ 'pom.t pTlll~nü de 1,E)ternelle déc.O\1,l'l;l.ger davance par lies idees .pré-
:)HHmW!1\e. Lit Ine!?ctl~ la. pll-l" Sll:rlflle,' la()aIHiue~ .. ,. , " .
.-.C4ani?,OIl ,la plu" IlUgenue". qtJ.a~,q ell~s Je vous qlJ.ltl~, chere lns, sur cette

Ii'\Üfl'eIlt f}. p,ous s~s ya,lI\es retIc~nc~s. pensée dont vous apprécierez, la. justes­
m .p&~a~l~sques ~Q!PP:!l~IJJ~Q)lS, nOUl?,çl'tl-se.' Garâez-vous longtemps SOlWa,pte yt
VQ~!ent l '1!lüme smçénLeo. un ,cC!3lJ.ravec J'eU'Ile dans l'ami,tié des Muses.
l,·' t ["lé d'Ull1e âme Que naus ", ,
, e!UIJl~nle qua, 1. .. ,;. ",,,', .,' Pour copie contorm~ ;
Imfwrtf;} 'atprès cela 1 0Plmon de;:; ~OIO-- . . " . .
rij!'\~"il1QS "e!Ubla1;)jes par Jil. nature; malS 'Albert LAUl{ENT. MAÇ El,~Y:
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; ," NOUVELLES EXPRESS :;L1I'les spectacle~, de la % à 6 %' -=- L'I,::,çQ!e
"., - - " . !le Danlll\ de l'Opéra, avec MUe Za-B~be!'\Jet
,.; $Ilflll\ Lll,lPJl\lnQw,q\Iyapt ]1\. R\Isst~, p,:épare :vI. Aveline, tEj\Irne un film ..çhorégra,ph1que, -
.quelqile,; e~~4tio(ls ci\, 'se~ ~uyre~ à ?aps, ~ La Pawlova dan~erait ,'i'lvec toute- o";a,troupe
l--e j-1}ryd\! Ç9nco~trs ,lttJerna(lOnl\l de. compo" daris 'un des étô,bhssemen18 dl' M. Dufr~'1ne;
sitloIl, ~lnposé. de lVlme ~\'Iarcou.-Bar·rat, M,M; ~:~~~~!~,~~~~!_...--.. ,
f, Vi'paJ, E. Bigot, A, d~ Smlt, a COUFOJl~e '" « Les 'sentiments "hez les perspnnes riche-MM, Rogister, Belge, et LIOnel Ii'le1-d,AnglaIS Jl. Ill.ent orgJanisée'5 pe peuven,t se Mvelop,per
(mG,reeali:pOur piaflll) ; MM, J" Gallery ~t J, que dans une spère ,ami,e. ~e mên1e q~,e le
Antlga,. Françal~ (morœilll de· P,\flnp:P0U11·sa- prêtre ne saura'T bem. en presence du dlah~e,'lon i) ; ~tM, NallszelVskl, Polon'1ls, lOtC, 01)', que Je chilt<,lignier' meurt dans une terre
Fnll1çais (mqsiqlje d~~hi\m?re) ; ~IlleBiI'1fll:çelle grass.e~ un musicieu ~e, génie çprQ.uv~, une

·$pqlagè et A, H,. Se~\n~, h"nçfl'ses (molcea,u Mf!Iitll int!\l'ieurll q!\a!ld !I liS! e!].t9J1rl;4"gno"
ppur Pl(lnp 9ljf aIr nat1pn;1']). - AI\ Queen S rauts. Dans les al'ts, IlPUSdevons rl"C<;v.-Qlfdl'S
qait, egncert Ravel, rv:caud~tion du SJ'ptu~r il~~~ qui ~èrven~ (je mili,~\l à, notre â;ne, (lU- -
j)our barpes, ~ l'\lcCInt ôteraIt au iV!etropoh- t"nt, <Jeklre-e ql[r- nops leur en eOmm1!!l1q\,ons,))
tan.lacréati-on de son neuvel opéra 1'urandot. [Balzac,]

'- La Gaîté Lyd!]lIe concurrence l'Opéra et .. -- ... ., , .

Crée uné Ecole de Q:.lIlse,- M. ItllucQé il reçu ~ « I! 3; a q\-l<;lqu'un '1111,a J)~llSd es~nt que
''Uné comédie ,1yr!q\Ieen 4 a::tes, 6 tilPle<!u4 de ·-W..1V'91ta~fr.~U! a ?~US<! esppt çlue 1fOI11D;e
Max -d'Ollone ltvret de r. ~armef1t. ~ M. A. le P,lIS splq~\-Id -de Il Ô,nceet ce q\.1elquun la,

'Ç!\rl'é <!;'~0P9~Jareprifie 'p'r"chaine ç\\I,\'.!"ay~ ))c'est topt le p,1O 11Ide, )) [De Talleyrand.]
de R-p,.p9.rtz. ~t d~ « Petit ~.lfe f~rfll~ l ~iJ Il çle _~~~~~.~!~~h~.~.~.~&
FJ. $chITlitt, - L'A!!lériqut,l fi organj~~ ré~\-Iliè­
r~rp~l1t 'l'~<JucatioD mu~icale des enfaf\ts, par
(ies ' aljdition~ <SYll]phoniqljesspéciô,Jes. ~ BOr·'
deaux a rMuif 'les droit,s des' pauvres, perçus


